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Regardez bien cette photo elle est importante. 
 

 
 
A elle seule, elle symbolise la coopération 
entre Cracovie et Montpellier dans le domaine 
de la Santé. 
 

 
 
Elle a été prise le 23 mars 1973 à la Faculté de 
Médecine de Montpellier à la fin de la 
soutenance de thèse de Mathilde 
POULIQUEN-CHEVALLET.  
 

 
 
Le personnage qui se trouve à l’extrême 
gauche est le docteur Zygmunt RYZNERSKI. 
Boursier du gouvernement français il effectue 
un séjour de 9 mois au laboratoire de 
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Pharmacie Chimique de la Faculté de 
Pharmacie. Dès son arrivée, il fait la conquête 
tous les membres du laboratoire.  
 

 
 
En juin 1973, le pot d’adieu offert par le 
laboratoire donne l’occasion à Zygmunt de 
nous présenter sa femme, docteur en 
Médecine. Elle a eu la chance de pouvoir le 
rejoindre avant son départ, en laissant leur 
jeune fils Adam à Cracovie, à la garde de sa 
grand-mère 

 

 
 
L’ambiance est chaleureuse, mais tous 
regrettent déjà son intelligence , son humour, 
sa bonne humeur, et son immense courtoisie. Il 
faut absolument le revoir. 
 

 
 
Au cours de son séjour en France Zygmunt 
bénéficie de l’amicale bienveillance de tous 
ceux qui sont conscients de son isolement.  A 
l’époque point de « colonie » polonaise à 

Montpellier et de grandes difficultés pour le 
courrier et le téléphone. 
 
Redevable du peu que ses amis français ont 
fait pour lui, Zygmunt les invite en Pologne et 
leur fait promettre de répondre à son invitation.  
 

 
 
En août 1974, la famille RYZNERSCY 
accueille une première délégation française à 
coté de Zakopane, à Rabka. C’est le début 
d’une longue série. Le sens de hospitalité de 
Zygmunt et Zophia est à coup sûr, la raison 
essentielle de la pérennité de la coopération 
Cracovie-Montpellier.  
  
A Cracovie on peut mesurer la générosité des 
hôtes qui n’hésitent pas à partager en deux leur 
appartement qui n’a que deux pièces, une pour 
les 4 Français et l’autre pour les 4 membres de 
la famille. 
 
En quittant la Pologne les Français promettent 
de revenir. De 1974 à 1981 les liens d’amitiés 
ne restent malheureusement qu’épistolaires et 
encore plus rarement téléphoniques.   
 

 
 

Le 13 décembre 1981, sur le petit écran, le 
général Wojciech JARUZELSKI. Il annonce la 
proclamation de la loi martiale. Ce qui signifie 
que les liens épisodiques avec Cracovie seront 
réduits à zéro. 
 
On a du mal aujourd’hui à imaginer ce que 
cela signifie. Des lettres dont on ne sait jamais 
si elles sont arrivées, des tentatives de 
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communications téléphoniques patientes, 
longues mais infructueuses.   
 
En mai 1983, heureuse surprise, une lettre de 
Cracovie qui annonce qu’avec beaucoup de 
patience on doit pouvoir  téléphoner. 
Effectivement le téléphone est  enfin 
« rebranché ».  Zygmunt  somme les Français 
de revenir en Pologne après un si long silence. 
 

 
  
En août 1983, la famille RYZNERSCY 
accueille une deuxième délégation française. 
Ce séjour à Cracovie est l’occasion d’une 
première visite au laboratoire de Pharmacie 
Chimique. Pour la première fois on évoque une 
possible coopération scientifique.  
 

 
 
Le 23 mars 1984, le docteur RYZNERSKI 
siège au jury de thèse de Noëlle ARTIS.  
 

 
 
La synthèse des composés sur lesquels Noëlle 
ARTIS a travaillé pour sa thèse a été initiée par 
Zygmunt, lors de son séjour à Montpellier. La 
présence du docteur RYZNERSKI au jury de 
thèse est donc opportune.  

En juin 1984, le service culturel de 
l’ambassade de France à Varsovie fait savoir 
que,  dans le cadre du nouvel accord de 
coopération scientifique franco-polonais, un 
certain nombre de bourses existent pour des 
séjours de 2 mois dans des laboratoires 
polonais. 
 
Connaissant les liens renoués avec le 
laboratoire de Pharmacie Chimique de 
Cracovie, le professeur Henri ORZALESI 
propose à Pierre CHEVALLET de tenter 
l’aventure.  Une seule condition, être docteur 
d’État avant le départ.  La thèse qui n’attendait 
que l’autorisation du directeur du laboratoire 
est mise en forme rapidement et soutenue le 27 
mars 1985.  
 
Le 5 avril 1985, pour fêter l’événement, à 
l’occasion des vacances de Pâques, Pierre 
CHEVALLLET, en famille, répond aux 
invitations permanentes des RYZNERSCY.  
 

 
 
C’est l’occasion de montrer, aux jeunes enfants 
qui sont du voyage, que les problèmes 
d’approvisionnement  n’existent pas qu’au 
cinéma, dans les films ayant trait à la deuxième 
guerre mondiale. 
 

 
 
Le sac à provision pliable est la chose la plus 
utile en période de pénurie. Comme il est 
impossible de prévoir les arrivages il faut être 
toujours prêt à devenir un acheteur potentiel. 
On n’achète pas ce dont on a besoin ou envie, 
on achète tout ce qui est à la vente quitte à 
échanger  ou à revendre après.  
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Nouvelle visite au laboratoire de Pharmacie 
Chimique rue Stolarska. Il faut savoir qu’il 
n’existe pas alors  à Cracovie de bâtiment 
propre à la Faculté de Pharmacie. Les 
différents laboratoires sont accueillis aux 
quatre coins de la ville dans des maisons 
réquisitionnées. On a ainsi le plaisir de croiser 
toute la journée en ville des étudiants qui vont 
d’un laboratoire à l’autre en fonction de leur 
emploi du temps. Rue Stolarska le bâtiment a 
été emprunté au couvent mitoyen. Il sera rendu 
à l’église après la construction de la Faculté de 
Pharmacie à Prokocim rue Medyczna. 
 
Rencontre avec le directeur du Laboratoire, le 
professeur Alfred ZEJC, et plusieurs de ses 
collaborateurs, tout le monde est prêt à 
coopérer. Il ne manque que le nerf de la 
coopération. 
 
Juin 1985, la demande de bourse de séjour en 
Pologne est finalement infructueuse. Il faut 
patienter. 
 
Juin 1986, la nouvelle demande est couronnée 
de succès. Le séjour est prévue pour la rentrée. 
Le marathon administratif peut commencer.  
Formulaires divers et variés permettent enfin 
de recevoir LE visa.  
 
Le 3 septembre 1986 Pierre CHEVALLET 
atterrit à Varsovie à 20 h15. Descente de 
l’avion par une passerelle gardée par un 
militaire en arme. Zygmunt RYZNERSKI est à 
l’aéroport pour accueillir le stagiaire. 
L’aventure polonaise peut commencer. Alors 
que les stagiaires sont logés traditionnellement 
dans des cités universitaires, Pierre 
CHEVALLET a le bonheur d’être hébergé une 
fois encore par la famille RYZNERSKI.   
 
L’arrivée au laboratoire ressemble à si 
méprendre à une incorporation.  
 
A l’exception de la visite médicale tout y 
ressemble : récupération, à la trésorerie de 
l’Académie de Médecine, de la dotation 
mensuelle due à tout chercheur à l’époque, 
serviette, savon, ticket de viande (2,5 kg), … 
rouleau de papier hygiénique et bien sûr le per 
diem de tout invité occidental : 1500 Zlotys 
par jour soit 45.000 Zlotys pour un mois.  
 
A noter que le recteur est lui payé la même 
somme alors que les mineurs de Katowice 
touchent 60.000 Zlotys. 
 

Ces sommes sont connues puisqu’à l’époque 
tous les salaires sont payés en espèce. Au 
Laboratoire, chaque mois, le garçon de 
laboratoire va à la trésorerie chercher les 
salaires et les dotations de tous les membres du 
laboratoire. 
 

 
 

A son retour, il distribue à chacun ce qui lui est 
dû et lui fait signer un reçu.  
 

 
 
Les équipements et les fournitures du 
laboratoire sont rudimentaires, mais les 
chercheurs sont qualifiés.  L’expérience 
prouve rapidement qu’il n’est nul besoin de 
moyens super sophistiqués pour faire de la 
Chimie. Les Polonais n’ont pas de pétrole mais 
ils ont des cerveaux, et des cerveaux bien 
formatés. 
 
Le séjour prévu officiellement pour deux mois 
s’avère compromis. Le trésorier de l’Académie 
de Médecine fait savoir qu’il n’a reçu de 
financement que pour un mois et ajoute 
malicieusement : « de toute façon les stagiaires 
ne restent jamais plus longtemps ». 
 
Bénéficiant de la chaleur de l’hospitalité  de 
Zygmunt et Zophia, le « petit » Français ne 
voit pas de raison d’abréger son séjour en 
Pologne. Il s’ouvre de cette situation à 
l’Attaché Scientifique de l’Ambassade de 
France à Varsovie. Celui-ci lui demande s’il 
est prêt à mener le combat nécessaire pour 
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faire respecter l’accord initial. Il faut savoir 
que les autorités polonaises à l’époque avait 
pris l’habitude, pour faire des économies,  de 
ne pas respecter les accords de coopération 
signés avec les pays occidentaux. Acceptant ce 
défi intéressant à relever, le « petit » Français 
harcelle le trésorier de l’Académie de 
Médecine et annonce qu’avec ou sans salaire il 
restera les deux mois prévus. 
 
Cette banale histoire administrative permet au 
boursier de prouver, aux autorités de la Faculté 
de Pharmacie, son attachement au respect 
scrupuleux des accords contractuels.  
 
Lorsqu’il transmet au Professeur Alfred ZEJC, 
alors vice-recteur de l’Académie de Médecine, 
la proposition de coopération formulée par le 
professeur Henri ORZALEZI, alors vice-
président de l’Université Montpellier 1, celui-
ci acquiesce avec enthousiasme.    
 

 
 
Le 10 octobre 1986, la proposition de 
protocole d’accord est signée sous l’œil 
bienveillant de témoins, qui deviendront les 
parrains et les acteurs de la coopération des 
facultés de Pharmacie de Montpellier et de 
Cracovie.   
 

 
 
Sur cette photo, de gauche à droite, docteur 
Zygmunt RYRZNERSKI, doyen Jerzy 
POREBSKI, professeur ZEJC, docteur Pierre 
CHEVALLET et professeur Jan GRZYBEK, 
futur doyen de la Faculté de Pharmacie. 

Bien évidemment cette signature s’est faite 
avec  le plein accord du professeur de 
Médecine Marek SYCH, recteur de 
l’Académie de Médecine. 
 
Le 15 octobre 1986 le trésorier de l’Académie, 
annonce qu’il a enfin reçu l’ordre de payer le 
deuxième mois prévu. Cerise sur le gâteau, le 
secrétariat de l’Académie délivre un document 
certifiant qu’en tant qu’invité officiel du 
gouvernement polonais le boursier peut 
bénéficier dans les hôtels du prix préférentiel 
dont bénéficient les universitaires polonais. 
Cela signifie une réduction de plus de 80%. 
 

 
 
Le 22 octobre 1986 à Varsovie, la veille au 
soir  de son départ de Pologne, Pierre 
CHEVALLET rencontre, comme convenu, 
monsieur Jean RAZUNGLES, Attaché 
Scientifique près l’Ambassade de France.  
Après une très longue et très libre discussion 
sur la situation en Pologne, monsieur 
RAZUNGLES, propose d’aider la coopération 
scientifique Cracovie-Montpellier en la faisant 
bénéficier des diverses bourses de séjours (2 
fois 9 mois), d’invitation (1) et de missions (6) 
qu’il peut octroyer avant la fin de sa dernière 
année en Pologne.       
 

 
 
En novembre 87, grâce aux bourses attribuées, 
le doyen H. ORZALESI, J. CASTEL, P. 
FULCRAND, M. JACOB et JJ. SERRANO 
effectuent  avec P. CHEVALLET une mission 
exploratoire en Pologne. 
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En mai 1988, le doyen J. POREBSKI, le 
professeur A. ZEJC et le docteur Z. 
RYZNERSKI effectuent à leur tour une 
mission exploratoire à Montpellier.  
 
Le 26 septembre 1988, mademoiselle Grazyna 
KONSKA arrive à Montpellier pour effectuer 
un stage post doctoral de 9 mois dans le 
laboratoire de Botanique du professeur Claude 
ANDARY.  
 
Le 1er octobre 1988 Kazimierz LIGARSKI 
s’installe à la cité universitaire de La 
Colombière. Il vient préparer une thèse de 
Pharmacie Galénique chez le professeur 
Maurice JACOB. Arrivé en France parlant à 
peine français, ce jeune étudiant passe sans 
difficulté le diplôme de l’Institut de Pharmacie 
Industrielle de Montpellier (IPIM) en 1989. 
 

 
Varsovie : Ambassade France en rénovation 

 
Ces bourses de longue durée sont les deux 
premières attribuées depuis la signature du  
protocole de coopération Cracovie-
Montpellier.  En 2009 on comptabilisera un 
total de 24 bourses attribuées.  Soit plus d’une 
bourse par an. Cette régularité et cette 
continuité ne sont pas pour rien dans la qualité  
et la pérennité de la coopération scientifique 
Montpellier-Cracovie. Ceci n’a été possible 
qu’avec la bienveillance et la compréhension 
des différents Attachés Scientifiques et 
Culturels près l’Ambassade de France. 
 

 
 
Dès octobre 1988, une délégation 
montpelliéraine est invitée à participer, à la 
prestigieuse rentrée universitaire de 
l’Académie de Médecine de Cracovie et à un 
séminaire scientifique Polono-Magyar (en 
anglais déjà) à Zakopane.  

 
 
Le 4 octobre 1988, la délégation française fait 
connaissance avec le professeur Marek 
ZEMBALA, nouveau vice-recteur de 
l’Académie de Médecine, chargé des Relations 
Internationales. C’est l’occasion de renouveler 
et d’élargir l’accord de coopération qui lie 
l’Université Montpellier 1 à Cracovie. 
 

 
 
En octobre 1989, pour le sept centième 
anniversaire de l’Université, nouvelle  délégation 
polonaise, conduite par le vice-recteur Marek 
ZEMBALA, pour la première fois à Montpellier, 
accompagné des professeurs Jerzy BRANDYS, 
Maria GORCZYCA, Alfred ZEJC et Alain TEROL. 
 

 
 
Faisant assaut d’élégance, le doyen de la 
Faculté de Médecine, Claude SOLASSOL 
arbore sa belle tenue de chanoine, à sa droite le 
professeur Jean-Louis LAMARQUE. 
Remarquons le collier en or du vice-recteur, 
insigne de l’autorité et du pouvoir universitaire. 
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Le recteur de l’Académie de Montpellier, 
arbore lui aussi une prestigieuse tenue, lors de 
la cérémonie œcuménique qui a lieu à la 
cathédrale Saint Pierre de Montpellier. 
 

 
 
Le 4 octobre 1989, nouvelle séance de 
signature. Il faut noter que jusqu’à la chute du 
mur de Berlin (9 novembre 1989), toutes les 
rencontres Cracovie-Montpellier donnaient 
lieu à des séances de signature de programmes 
de coopération actualisés. La bureaucratie 
polonaise rivalisait avec la bureaucratie 
française qui n’est toujours pas mal non plus.  
 

 
 
Cette première visite du professeur ZEMBALA 
est l’occasion de faire connaissance avec son 
épouse qui l’a accompagné en France. Après la 
visite officielle, promenade à Palavas-les-Flots. 

 
 
Le 26 février 1990, une fois  encore, Zygmunt et de 
Zophia invitent en l’honneur du  Français  de passage les 
vice-recteurs GORCZYCA,  ZEMBALA, le professeur   
ZEJC  et leurs épouses.,  ainsi que Jacek URBAN un 
prêtre  ami de la famille, qui loge, heureux ecclésiastique, 
au cœur du château de Wawel. 
 

 
 
Mars 1990, moment de détente et d’acclimatation 
pour Kazmierz LIGARSKI qui participe à Prats-de-
Mollo à la fête de l’ours et au carnaval. 
 

 
 
Dès avril 1990, la coopération Scientifique Cracovie-
Montpellier est mise à contribution pour servir de guide et 
d’intermédiaire, en Pologne, au monde économique du 
Languedoc-Roussillon. Visite de la société BEC à 
Cracovie à la recherche de carrières. Le vice-recteur de 
l’Académie des Mines, le professeur Stanislaw 
GORCZYCA, mari de Maria GORCZYCA, 
collaboratrice du professeur ZEJC, offre un document 
exceptionnel, un atlas géologique de la région de Cracovie.    
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En octobre 1990, le recteur de l’Académie de 
Médecine Tadeusz CICHOCKI et le Vice-
recteur ZEMBALA, viennent à Montpellier 
pour élargir la coopération à la Médecine.  
 

 
 
Décembre 1990, pour la première fois en 
Pologne, l’extrême pauvreté est dans la rue.  
 

 
 
En décembre 1990, quatrième mission à Cracovie 
d’enseignants chercheurs de la Faculté de Pharmacie 
de Montpellier. Le Professeur ZEMBALA, toujours 
attentif et prévenant, raccompagne à la gare de 
Cracovie ses collègues français.  

En mars 1991, le doyen de la Faculté de Médecine, 
Claude SOLASSOl et le professeur Jacques  CLOT, 
guidés par le professeur Jean CASTEl se rendent à 
Cracovie pour  étudier les possibilités de coopération 
notamment en Immunologie. 
 

 
 
En décembre 1991, à l’occasion de la 
cinquième mission à Cracovie d’enseignants 
chercheurs de la Faculté de Pharmacie de 
Montpellier,  la table de Zygmunt et de Sophie est 
encore ouverte.  A noter la présence  de maître Pierre 
BECQUE, futur spécialiste des pays de l’Est à la 
chambre nationale des notaires. La coopération des 
pharmaciens est une coopération ouverte aux autres.  
 

 
 
En août 1992, visite privée en Bretagne de 
Martha et Marek ZEMBALA. Les liens 
scientifiques deviennent de forts liens d’amitié. 
 

 
 
En juin 1993, le professeur de Médecine 
ZEMBALA, accompagne la délégation de la 
Faculté de Pharmacie de Cracovie. C’est 
l’occasion de prendre langue avec le professeur 
Jean MARTINEZ directeur du Laboratoire des 
Acides aminés Peptides et Protéines (LAPP).  
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Le docteur RYZNERSKI et le professeur 
CASTEL, ne sont pas  loin. La coopération 
s’élargit encore, mais elle n’oublie pas les anciens. 
 

 
 
Le 16 août 1994, inauguration à Cracovie de 
l’Académie du Vin. Le professeur Marek SYCH, 
ancien recteur de l’Académie est président. Les 
professeurs Alfred ZEJC, Marek ZEMBALA et 
KOWALSKI sont vice-présidents.   
 

 
 
Créée à l’initiative de l’Institut de Coopération avec 
l’Europe Orientale (ICEO), l’Académie du Vin de 
Cracovie fera la promotion de la culture traditionnelle 
du vin faite de tempérance et de modération. 
L’Académie, créée sous le parrainage scientifique du 
Centre de Formation et de Recherche en Œnologie de 
la Faculté de Pharmacie de Montpellier, dirigé par le 
professeur Jean-Claude CABANIS, a initié et formé à 
l’Œnologie de très nombreux Polonais amoureux et 
curieux du vin polonais, au cours de divers stages en 
Pologne et en Languedoc-Roussillon. 

 
 
Août 1994, la ville de Cracovie se transforme à 
grande vitesse. Voici ci-dessus en 1994 l’état d’un 
bâtiment, rue Kononicza, célèbre rue qui mène au 
château de Wawel dans laquelle se trouve de 
nombreux immeubles appartenant à l’Église. 
 

 
 

Aujourd’hui le même bâtiment est devenu le 
luxueux et prestigieux hôtel Copernicus. 
 
Du 21 octobre au 9 décembre 1994, le professeur 
Marek ZEMBALA est accueilli au laboratoire de 
microbiologie et d’immunologie du professeur 
Arlette SERRE. Il entame une collaboration 
fructueuse avec le docteur Jean-Pierre VENDRELL. 
 

 
 
Le 20 décembre 1994, à l’occasion de la 
neuvième mission, les enseignants chercheurs de la 
Faculté de Pharmacie de Montpellier, animent 
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devant l’association des médecins de Cracovie 
une session scientifique ayant trait à : vin : 
culture, science, plaisir et santé. Le professeur 
Jean-Claude CABANIS, conclut la session par 
une initiation à l’analyse sensorielle des vins.  
 

 
 
Février 1995, la salle où se réunit l’Académie 
du Vin de Cracovie est situé au cœur de la 
vieille ville, 4 rue Bracka. Elle fait partie de 
l’appartement que ICEO loue pour héberger 
l’antenne qu’il a créée en Pologne. C’est une 
véritable petite ambassade de la région 
Languedoc-Roussillon à Cracovie où tous les 
languedociens de passage ont plaisir à venir 
 

 
 
Juillet 1995, le « grand maître », François 
WINTERNITZ, directeur de Recherche CNRS 
émérite, a le plaisir de découvrir Cracovie, guidé 
par Zygmunt et Zophia RYZNERSCY. Il passe 
évidemment au local ICEO, rue Bracka. 
 

 
 
Du 7 au 11 novembre 1996, l’Université Montpellier 1 
accueille à l’occasion du dixième anniversaire de sa 
coopération avec Cracovie une prestigieuse et nombreuse  
(20 personnes) délégation polonaise.  

Le professeur d’Histoire médiévale Bronislaw 
GEREMEK, membre fondateur du syndicat 
Solidarnosc et le vice-recteur  de l’université 
Jagellonne  réunifiée, Franciszek  ZIEJKA, sont 
les principaux animateurs des nombreux débats. 
  

 
 
Durant le mois de  janvier 1997, le  professeur 
ZEMBALA effectue un nouveau séjour à 
Montpellier. Les liens scientifiques avec le 
docteur VENDRELL deviennent aussi des 
liens d’amitiés. 
 

 
 
Du 9 au 16 mai 1998, à Cracovie, première 
réunion de coordination du programme 
Tempus-Phare réunissant des enseignants-
chercheurs  allemands, britanniques, français et 
polonais pour l’Harmonisation dans l’Union 
Européenne des programmes d’études en 
Pharmacie. Ce programme prend fin en  
octobre 2001 après 8 réunions de travail en 
Pologne,  7 réunions de travail en France et 
une réunion de travail en Allemagne. 
 

 
 
Du 13 au 18 mars 1999, séminaire de travail pour le 
programme Tempus-Phare à Krynica (Pologne). 
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Du 15 au 25 juin 1999, les professeurs Jerzy 
BRANDYS de la Faculté de Pharmacie de Cracovie 
et Edmund GRZESKOWIAK de la Faculté de 
Poznan profitent d’un moment de détente pour 
renforcer la coopération franco-polonaise.  
 

 
 
 Du 8 au 13 septembre 1999, participation  des 
responsables du programme Tempus-Phare à 
l’inauguration de la nouvelle Faculté de 
Pharmacie de Cracovie et aux manifestations 
organisées à Cracovie pour le 600e anniversaire 
de l’Université  Jagellonne.  
 

 
 
Du 11 au 25 septembre 2000, réunion de 
travail franco-polonaise à Montpellier pour le 
programme Tempus-Phare. 

 

 
 
Le 1er octobre 2001, le recteur Franciszek 
ZIEJKA, clôture le cortège qui se rend au 
Collegium Maius pour la cérémonie solennelle 
de  rentrée de l’Université Jagellonne. 
 

 
 
Au cours de cette cérémonie, le professeur 
« Ioannem » CASTEL, responsable des 
Relations Internationales de l’Université 
Montpellier 1, reçoit, des mains du recteur, la 
médaille Merintibus de l’Université 
Jagellonne, pour services éminents rendus à 
l’Université Jagellonne. 
 

 
 
Le 2 octobre 2001, à Cracovie, a lieu la réunion 
de clôture du programme Tempus-Phare.  
L’Académie du vin reçoit les participants français 
et polonais à la fin de leurs travaux. 
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Au cours de cette réunion amicale, le doyen  Alain 
TEROL remet au vice-recteur pour le Collegium 
Medicum de l’Université Jagellonne, le professeur 
Marek ZEMBALA, la médaille de la Faculté de 
Pharmacie de Montpellier. 
 

 
 
Après tant d’années de bons et loyaux services 
rendus à la coopération le docteur Zygmunt 
RYZNERSKI reçoit la même distinction.   
 
Cette réunion est emplie de tristesse car elle 
marque la fin d’un cycle et d’une époque. Le 
programme Tempus-Phare, qui a multiplié 
pendant trois ans les occasions de se retrouver,  
se termine et l’antenne d’ICEO à Cracovie, 
lieu de tant de rencontres, va devoir fermer.  
 

 
 
Le 25 juillet 2003, une délégation de la 
Faculté de Pharmacie de Montpellier est 
présente pour la pause de la première pierre du 
grand amphithéâtre « Auditorium Magnum ».   

 
 
Le 17 octobre 2003, pour les cérémonies 
organisées à l’occasion du bicentenaire de la 
Faculté de Pharmacie de Montpellier, parmi les 
nombreuses délégations étrangères invitées 
pour l’événement, il y a bien sûr une 
délégation polonaise. Le doyen Alain TEROL 
peut ainsi embrasser sa consœur, le doyen 
SZYMURA-OLEKSIAK. 
 
Du 21 au 25 avril 2004, le pôle universitaire 
de Montpellier organise le rassemblement de la 
pluspart des responsables polonais impliqués 
dans les divers programmes de coopération 
avec les trois universités de Montpellier. 
 

  
Le recteur F. ZIEJKA, le professeur J. CASTEL 

et la présidente D. DEVILLE de PÉRIÈRE 
 

 
 
L’Université Jagellonne est particulièrement 
bien représentée (12 personnes) avec le recteur 
F. ZIEJKKA, le vice-recteur Karol MUSIOL, 
le doyen Joanna SZYMURA-OLEKSIAK, etc 
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Le 1er octobre 2004, lors de la rentrée de 
l’Université Jagellonne, le docteur Pierre 
CHEVALLET, reçoit la médaille Meritis. 
 
Le 9 septembre 2005, le professeur Marek ZEMBALA, 
encore vice-recteur pour le Collegium Medicum pour 
quelques jours, fait une visite de courtoisie à Montpellier. Il 
souhaite par cette visite plaider la poursuite de la 
coopération  Cracovie-Montpellier. 
 

 
 
A midi, il est invité à déjeuner par le 
professeur Bernard DURAND, responsable des 
Relations Internationales. 
 

 
 
Le soir, la présidente de l’Université 
Montpellier 1 le reçoit en présence du directeur 
du Pôle Universitaire de Montpellier et du 
professeur CASTEL. 

 
 
A partir de 2005, commence un nouveau 
programme Leonardo da Vinci (Allemagne-
Espagne-France-Pologne) pour la Formation 
continue des pharmaciens. Il est coordonné en 
Pologne  par le professeur Barbara MALAWSKA et  
en France par le professeur Bernard BATAILLE. 
 

 
 
Du 2 au 5 septembre 2007, une réunion de 
coordination des quatre pays partenaires du 
programme Leonardo da Vinci a lieu à la 
Faculté de Pharmacie de Cracovie.  
 

 
 
Le doyen Alain TEROL et le directeur du Pôle 
Universitaire Jean-Paul FENANDEZ profitent 
de leur présence à Cracovie pour saluer le 
recteur de l’Université Jagellonne le professeur 
de Physique Karol MUSIOL. 
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Le laboratoire d’Immunologie de l’Institut 
Pédiatrique se trouve à coté de la Faculté de 
Pharmacie. Le professeur ZEMBALA chef du 
service invite donc ses collègues français à lui 
rendre visite avant leur départ.  
 

 
 
Il est heureux de pouvoir leur faire voir son 
tout nouveau service de transplantation de 
moelle osseuse. De tels services n’existent en 
Pologne que dans de rares services 
hospitaliers.  
 

 
 
Le 6 juin 2008,  à Cracovie, à l’occasion du 
225ème anniversaire de la création de la Chaire 
de Pharmacie et de Matière Médicale de 
l’Université Jagellonne, la délégation 

représentant la Faculté de Pharmacie de 
Montpellier est conduite par le doyen Alain 
TEROL.   
 

 
 
C’est l’occasion de retrouver d’anciens collègues et 
amis d’Allemagne, de Catalogne et de Pologne. 
 

 
 
C’est l’occasion également, pour le doyen Alain 
TEROL, qui en avait fait la demande au Conseil 
d’Administration de l’Université, de remettre la lettre 
officielle annonçant au professeur Marek 
ZEMBALA qu’il va devenir docteur Honoris Causa 
de l’Université  Montpellier 1. 
 

 
 
Aujourd’hui, la relève est assurée. Assistant à la 
Faculté de Pharmacie de Cracovie, le docteur Pawel 
ZAJDEL a fait sa thèse en cotutelle à Montpellier 
avec le docteur Gilles SUBRA.  Coauteurs de plus 
de 10 articles, ils sont bien partis pour une longue 
coopération. Bon courage et bonne route ! 
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Mais d’où vient cet 
attrait pour la 

Pologne ? 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La  Pologne c’est un pays  qui  pense et qui  résiste 
 

 
 
La Pologne c’est un pays qui bâtit et qui reconstruit 

 

  
 

La Pologne c’est un pays qui a du charme 

 
 

Ryszarda, Varsovie, avril 1968 
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